
E N T R E E U X 

— Mais, c o m m e n t ? elle fait encore la belle ... 
— Qu'est-ce que v o u s voulez. . . la vitesse acquisel 
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— C'est-y l 'administrat ion, m'sieu, qui donne le coup 
<1 langue su ' l'tiiubre'? car je n 'voudrions point violer la loi... 

— Permettez, madame, pour une lettre chargée, elle manque de cachets . . . 
— Elle manque de cachet ? Qu'en savez-vous, malhonmMe! puisque vous ne l'av avez pas lue'? 

Ayuntamiento de Madrid



consciencieusement étudiée et une seconde épreuve 
recommencée avec Emilia, que, satisfait de tous points, 
et, comme disent les magistrats , ma religion parfai te-
ment éclairée, j 'en vins enfin à mon office et déclinai 
mes qualités. 

— Secrétaire du commissaire de police.. . 
Ce qui provoqua aussitôt la déroute la plus ébourif-

fée. 
— Mon Dieu! l ' iora! . . . Natln\lie!... Mme Babonet!. . . 

au secours. . . 

Toutes ces dames, avec des cris de poules, s'étaient 
tout à coup dissipées, comme autant d 'appari t ions 
aériennes. Les glaces maintenant ne reflétaient plus 
que le vide de la pièce. J 'entendais des portes se fer-
m e r à double tour. Ç'avait été comme une compagnie de 
perdreaux débusquée par un chasseur. Seule, Mme Ba-
boneté ta i tcourageusenient res téc , me considérant avec 
quelque sévérité, et devenue très digne, avec un air 
de personne offensée. 

' — Ça n'est pas bien, ça, monsieur. 

— Qu'est-ce qui n'est pas bien? demandai-je à Mme 
Babonet. 

— Ue prendre ain.si en traître les personnes de 
bonne volonté. 

— Ma foi, dis-Je, on ne m'a pas laissé parler. Depuis 
mon entrée ici, je n'ai pas pu ouvrir la bouche. 

— Enfin, qu'est-ce qu'il y a pour votre service? 

— Mon Dieu, avouai- je , j 'ai un rapport à faire. , , 
Seulement, il y a encore bien des détails sur lesquels 
je ne suis pas absolument fixé, j ' aura is besoin de 
quelques jours de plus pour mener à bien mon en-
quête. 

Je parlais dans la sincérité de mon cœur. C'était 
vrai. 11 me semblait que j 'avais été trop vite en be-
sogne. Bien des choses m'avaient échappé. Mme Babo-
net était très aimable. 

— Nous sommes à votre disposition, monsieur. 

Et je m'en retournai ce jour-là. 
Le lendemain, je revenais. Ces demoiselles, un peu 

apprivoisées, furent bientôt aussi gracieuses que la 
ve i lk et complaisantes. Mon enquèle marchait à grands 
pas. Au bout de quelques jours , j 'é tais au courant. Je 
savais tout. Je connaissais même les prix et ce que 
son commerce de « roses et fleurs » rapportai t à Mme 
Babonet; beaucoup plus qu 'un trai tement de commis-
saire de police, ma foi. Et, mon enquête terminée, ,je 
posai mes conclusions, mûrement réfléchies, devant 
Mme Babonet. 

C'était mon devoir, mon strict, mon pénible devoir 
de secrétaire du commissaire de faire fe rmer le pim-

pant jardin féminin de Mme Babonet et d'en faire 
incarcérer la jardinière . 

Ou alors donner ma démission de secrétaire. Sim-
ple particulier, mon devoir de secrétaire tombait de 
lui-même. Seulement je me trouvais alors sans profes-
sion et sans carrière, sur le pavé, presque en état de 
vagabondage. 

Et comme Mme Babonet, qui n'était pas trop mal 
elle-même de sa personne, un peu molle, mais bien 
conservée, pleurait au milieu de ses pensionnaires en 
larmes, je cédai à l 'a t tendrissement . J 'offris de me 
sacrifier. Et nous en arr ivâmes à la transaction sui-
vante : donner ma démission, me marier avec 
Mme veuve Babonet et reprendre en conmmn avec 
elle son conmierce de « roses et Heurs ». 
- El c'esl ce que je fis. Seulement, comme je suis un 
Iiomme d'ordre avant loul, j 'ai fait régulariser la 
situation. J 'ai une patente, l 'autorisation du gouver-
nement. Et ainsi tout se passe le plus honnêtement 
du monde. 

Mme Chapuzot est allée chez la tireuse de cartes. . . 
et, au lieu de l 'héri tage qu'elle espère, on lui prédit 
le plus terrible avenir 1... 

— Mais c'est afTreux, tout ce que vous m'annoncez 

l à ! 

— Ah ! dame ! c'est tout ce que je peux vous dire 
pour cinquante sous ! 

Calino est valet de chambre ciiez le jeune baron de 
l 'ochevidée. Son maitre lui a intimé l 'ordre de ne 
laisser jamais pénétrer jusqu 'à lui ni tailleur, ni bot-
tier, ni chemisier : bref , aucun individu porteur d 'une 
note quelconque. 

Le chapelier se présente : 
— Monsieur le baron est-il chez lui? 
— Non. 

— C'esl la .sixième fois que je viens. . . quand ren-

trera-t-i l? 
Calino, l'air sérieux : 
— Dès que vous serez parti . 

M 

O ca 
a 
J 

X 
rn 

Ayuntamiento de Madrid



S U R L E B O U L E N A R U 

— Et su r tou t , m o n pe t i t , pas u n sale fiacre! 
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L'ABSINTHE TERMINUS B I E N F / f i S A N T E I 
B D B I h g A t T D B Z - L j A , IL i g ' A C a - I T P B V O T R . B 3 S A I S T T É I • 

B u r e a u x d u Monde Comique, 

29, rue Le Pelet ier , Par i s 

EN V E N T E 

LE JEU DOTE DE L'AMOUR 
Tiré en cinq couleurs 

P R I X : 0 f r . 5 0 c e n t i m e s 

Envoi franco contre cette somme en timbres-poste 

^ v o s Appartements et Villas 

r:VITRAUX 
O ARTISTIQUES 
Q RETONSC-, 2J,ftued'flaateTUIa,Pari3 
. , Fenêtre complèteiep.lGfr. 
" Prospectas gratis, ilbumtoiilwiffatr. 
Q VITRAUX d'EGUIsÉs 

APR..,™. ^.«rLA MOUSJACHE 
I n'a pas d'âge! JEUNES 

GENS qui désirez de la 
moustache ou de la barbe 
en 15jours, faites us'a'ge du 
spécifique Picartl. 

-Kkî Succès garanti et assuré. 
Pri^ de i'Baîi Miraculeuse : H fr. 2 5 . Envoyer 
t i m b r e s o u m a n d a t à DELBREIL, chimiste, 
nie Saint-Rome, 3"̂ , à Toulouse. 
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p. MANTEGAZZA 

LA P H Y S I O L O G I E 
DE 

L ' A M O U R 

Un volume in-18 jésus 
Pi ix : 3 fr. 50 

P. M A N T E G A Z i A 

L'AMOUR 
DANS L'HUMANITÉ 

P A U L M A R R I N 

L'HYPNOTISME 

Théorique et Prat ique 

Avec les procédés d'hypnotisation 

tin volume in-18 jésus 
Prix : 3 fr. 50 

Un volume in-18 jésus 
Prix : 3 fr. 50 

Envoi franco cont re 3 f r . 5 0 en m a n d a t ou t iml)res-posle adressés au Di rec teur du Monde Comique, 
29, r u e Le Pe le t ie r , à P a r i s . 

CHEMINS DE FER DU NORD 

Les relations entre Paris et Bruxelles et retour sont 
assurées par quatre services d'express dans chaque 
sens : 

Les départs de Paris ont lieu à 8 h. lo du matin, 
3 11. 50, l) h. 20 et 9 h. 45 du .soir, et les arrivées à 
Bruxelles il 1 h. 53, 10 h 25, 11 h. 52 du soir et o h. 18 
du matin. 

Les départs de Bruxelles sont fixés à 7 h. 30, 9 h. 15 
du matin, 1 h. 20 et 6 h. 40 du soir, et les arrivées ù 
Paris à midi 33, 4 h. 58, 6 h. 43 et 11 h. 53 du soir. 

Wagon-salon et wagon-restaurant aux trains par-
lant de Paris à 6 h. 20 du soir et de Bruxelles à 7 h. 30 
du matin. 

Wagon-restaurant au train direct parlant de Paris 
à 8 h. 53 du matin et au train express partant de Bru-
xelles à G h. 40 du soir. 

CHEMINS DE FER DE L'OUEST 

Abonnements sur tout le réseau. 

La Compagnie des chemins de fer de l'Ouest fait dé-
livrer, sur tout son réseau, des cartes d'abonnement 
nominatives et personnelles, en U®, et 3° classes. 

Ces cartes donnent droit à l'abonné de s 'arrêter à 
toutes les stations comprises dans le parcours indiqué 
sur sa carte et de prendre tous les trains comportant des 
voitures de la classe pour laquelle l 'abonnement a été 
souscrit. 

Les prix sont calculés d'après la distance kilomé-
trique parcourue. 
• La durée de ces abonnements est de trois mois, six 
mois ou d'une année. 

Ces abonnements partent du 1 " et du 15 de chaque 
mois. 

I I * S^-RAPHAËL-QUINQUINA 1 PREMIERE MARQUE 
DES VINS TONIQUES 

Lì Girant : U. UUÏLKTRK. aG-79. Î>VR1S. — IMI'SIUKRlli CUABLHS BLOT, RUE ULECfi, 7. 
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